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Lt'>< Cnth(>li(|ui's de Winnipcj^- et de Uranilon sont «It'san,-

jioiiiti'n (le se voir rcfiisi-r des ilcmiindi's .si justes l't si inodL'i'rK.s

alors qu'ils ont droit a dos ^'coli's pul 'itjucs cutliolitjucs tout iM>rn-

me les Catlioliijues d'Ontaric.) et uuuie de (Jnt-bee; mais ils ne
sont pas dr'oourag.'s. l.a (juestion des écoles <lu Manitoba est jilus

vivante (jue jamais ! lis ont oontianue dans leur bon droit, et ils

eontinuei-ont volontiers à faire des saerihees bien ontM-eux, surtout
dans les |»aroissi's pauvres de W'innipei;-. Loin .le fermer nos éco-
les, nous les ayjrandirons le eci-ur plein irespérance: car le droit

et la vérité ne meurent pas et tiniss(!nt toujours par triompher
dan» les jKiys île lil)erté conijuise ou à conijuiTir,

Le point ca|)ital, en ce moment, est l'union loyale, sincère et

persévérante ih':^ L'atlioli(pies dans le libre exercii-e de leurs

ilroits publupies.

Un peuple libre et lier (pii lutte doit tinir par triouiplier. La
foi nous commande d"esp('rer. et les institutions britanriiijues de
notre pays nous en font aussi un devoir.

Il appartiendra à la prochaine assemblée freiiénile de la /•'<'-

</f:'ri((i(>u de régler ce (pii devra être fait à l'aNenir, d'abord, pour
éclairer l'opinion publi(jue pai la presse catholi(]ue. li, s'agit

pour chaijue C'atholiipie de bien comprendre le devoir du mo
ment et de se rendre compte des movens d'uction à employer.

Nous voulons la paix assurément: mais pour nous, hommes
lièreraent libres. Catholiijuei? i-onvaini-us, il ne peut \ avoir de
paix (|Ue ilans 1;; justice ! Les réparations partielles ni' .sont tiue

des î\ compte.

Nous ne pouV')ns nous décliirer satisfaits (pie dans lu plei-

ne reconnaissance de nos droits. Si nous sommes disi)osés A o-

béir aux directions du l'ontife suprême, du Grand Voyant en Is-

rai'l. nous ne serons jamais fureis de passer sous les fourches
caudines, en nous liant, à l'aNanccà ce (pii r^puirne à l'honneur
et à la conscience.

Nous n'accepti'rons donc jamais ni l'école neutre, ni l'uni-

versité neutre, ni i'ol)l;<;at ion ii'.^-nvoyer nos enfants à l'école

neutre. .Nous apprécions t-i nous ap[>r<eierons toujours les preu-
ves de bonne voiontt- des Liouvernants et nous nous en sou-
viendrons: mais Nous ne \-oulons nous lier, noii'- inféoiler à au-
cun parti politique au point de It servir, iiiême l'il nous oppri-
me uu nous menace ou nous abandonne.

Nou; •'sp/rolls donc ijue les ( 'atlioinpies de Notre diocèse
comprendront leur devoir et iju'ils s'uniri>nt franchement pour
amener nos (gouvernants à nous rendre justice, en aidant au be-
.soin. de leur bonne volonté- (piand ils sont sincères; mais qu'ils

irardent toujours une rielle iiuié'peiidance.

Nous eom|)renons toutes les dillicult's que comporte cette


